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DANS LES EAUX ALGERIENNES 

Un hydravion et un torpilleur 
anglais tirent sur des avions 

et des bateaux français 
Deux appareils britanniques sont abattus 

et un français est porté manquant 
Al^tT. 30. — Un hydravion bri- 

tannique a siirvolc. hier vers 9 h.. 
'.f'5 ei:ix lemLonaies algmennex. 
t'nc patrouille de chaue. française 
s esi ponee a .*û rencontre pour 
r.n'.'ictrpier Lav:on bntannique 
ayant eitiraffé le combat, les avia- 
teurs français r.posterent ai bien 
Q ^'.i& le lo:cerent a amerir. 

A ce moment, parut un torpilleur 
britannique. Il canonna aussitôt les 
deux cha.oupea françaises qui se 
portaient au «acouis des aviateurs 
bntanniques. pj;s détruisit les res- 
tes de 1 hydravion britannique. 

En même temps, la D. C. A. de 
ce corpttleur ouvrart le feu sur l'es- 
cednlle   de   chasse   qui   parvenait 

cependant   à   abattre   un   nouvel 
avion anglais. 

Un des avions français est man- 
quant. 

[    L'Office   Français  d'Information 

de chasse française qui a cherché 
à l'arraisonner, c'est-à-dire à faire 
respecter les droits de la France en 
reniant d'éviter que cet incident 
n'entrame   mort   d'hommes    C'est 

ifait suivre cette dépêche du com-iparce que l'appareil  britannique a 
mentaire suivant  : i-..-. —.   .- 

ff Un hydravion britannique, sur- 
ivolant nos eaux territoriales, l'avia- 

l/.VP  VUE   D'ALGEBL 

La région côtière de Hull 
efficacement bonribardée 

par la Luftwaffe 

tPh. ArcUires) 

tion française accomplissait son 
devoir en cherchant à l'arraisonner 
conformemeni aux loia miematio- 
nales. 

c Une fois de plus, les Français 
pourront se rendre compte des pro- 
cédés de notre ancienne alliée. 

Quartitr Général du Fuehrer, 2t. — i4pr^x atotr rappelé If bilan 
dt la vxtoirc remportée par la Wehrmacht dan» la preiqu'ile de Kertch. 
le Haut Commandement de l'armée nllemande donne les rc7L»ei0»e- 
rnents suivants sur les operations militaires. 

Dans re secteur de Kharkov de neuvtllM attMNtt enntmîMj 
furent repousseea apree de violenta eomkats. A cette occaiionj 
nous avofM  détruit 34  chars  ennemts. 

Au moment culminant de )a bataille, la Luftwatft a partjcipèl 
aux combat* terreatres avec des escadrillee de combate et de 
Stukae, a détruit de* poeitione prêtée au combat et anéanti ou 
endommage 29 char*. Hier l'adversaire a perdu 3B avions. Un de 
no* appareils est manquant. 

Sur le reste du front oriental nos propres opérations otfsn-| 
sive3 furent couronneee de eucces. Des avancss ennemies Isoténi 
turent enrayées. I 

Sur Malte dee coup* de bombes ont ste obtenus sur Iss dépôtsi 
de l'aérodrome de La venezia. Au-dessus de l'Afrilfue du Nord 
deux chasseur* britanniques furent deseendus en combats 
aériens. 

Dans la lutte contre la Qrande>Sr*tasne, de fortes formation* 
de la Luftwaffe ont harcelé la nuit dernière la region e6tièrs de 
Hull, *ur l'embouchure du Number, avec des bombes explosive* 
et incendiaire*. Plusieurs incendiée ont ite olMervee. Dee avione 
de combat léger* ont bombardé des uetnes avec sueess lors d'une^ 
avance effectuée de four contre la côte Sud anglaise. Au-dessus 
de la côte de la Manche des chasseur* allemands ont abattu ean*: 
perte propre, sept Spitfire, appartenant * des formatrons de: 
chasseur* ennemie*. j 

La nuit dernière des bombardier* britanniqiMs ont effsctué 
des vola de harcèlement tout a fait inefficacee au point de vue| 
militaire, contre le territoire Sud-Ouest allemand. Ils ont letè' 
des bombes notamment sur de* quartier* habites. Les degàts 
sont insignifiants. Le* chasssurs d* nuit et la D. C. A. ont abattu 
onze appareile ennemis. 

Lor* des combats sur la presqu'île ds Ksrteh Is lieutenant 
Friedrich, chef de compagnie d'un regiment d'infanterie, s'est 
particulièrement dietingue par sa bravoure. 

Le capitaine Baer, commandant ds groupa d'une escadrille 
de chaseeur*. a atteint hier se* »' a 103' victoires aériennee. Le 
nombre des avione ennemie abattus par I'sssadrills de ehaass 77, 
e'eleve a preeent à 2.611. 

L'Empire sera défendu 

éoergigaernent contre toutes 

les entreprises anglaises 

résiste et a engage le combat que 
les aviateurs français ont du faire 
usag* de  leurs armes. 1  La marche en avant des troupes allemandes à la pourtuite des SovieU en retraite dans la pre3<ru'iie 

D'autre part, bien que la loyeutéi  de KERTCl'. iPhoto Sado» 
de la manoeuvre accomplie par les; 
appareils français ait été évidente.! 
un torpilleur anglais n'a pas hésité j 
à tirer sur les avions. Il a égale-! 
ment ouvert le feu sur les embar-i 
cations françaises qui. par un souci 
d'humanité dépassant les régie* ha- 
bituelles d un combat simplement 
loyal, se rendaient sur les lieux 
pour porter secours aux aviateurs 
anglais naufragés. 

Ces faits font ressortir la men- 
talité des aviateurs et des marins 
britanniques et les procédés qu'il» 
n'hésitent pas à employer, même 
à l'égard des ressortissants d'une 
nation neutre Après Mers-el-Kébir. 
ils n'étonneront  plus personne. 

L'énergie dont ont fait preuve les 
pilotes français, montre qu'ils sont 
p'.us que jamais résolus à défendre, 
l'empire contre toutes les entreprl- j 
ses anglaises On espère à Vichy i 
que cette cnei-gie fera réfléchir lesi 
ministres de Churchill. i 

(Lire la Nrite «n aatisMHw MS*>    * 

Après de furieux combats 
les troupes allemandes 

s^emparent   d^importantes 
positions soviétiques 

La ligne de ravitaillement des Bolchevistes vers Mourmansk 
et Arkhangel est de plus en plus menacée 

ROOSEVELT 
ET LES JUIFS 

LES JAPONAIS 
s'eiparent de deux Villes cbiitises 

etponrsyMIeyrivance 
vers Tchonng King 

trois villages ont de nouveau été 
arrachés aux Soviets. Une contre- 
attaque ennemie a été repoussee 
avec de grandes perte» jxîur l'adver- 
saire. Au cours de nouvelles pous- 
sées, un regiment d'inïantene al- 
lemand a percé des pœUions enne- 
mies puiSBamment fortifiées et éche- 
lonnées en profondeur, enlevant un 
nœud de routes qui avait fait pen- 

Virhv M _ TJI ri/.tw-hfi H'AitT»,- Ncw-York. 20. — On mande de ment de presse du mintâtere de la dan t deux jour* l'objet de combats 
annoncan- nue raviat^ trancaJe Tcboung-King à 1'« Associated,Gucire. a parle à la radio de la si- violents. L'attaque allemande a rtc 
Il dii iiJp riTift frtrrp ï^i.r r^^                      » 'ï"*^- «UJvant 1* commuiiique,iL'ation miiitau-e. jpcussée encore plus loin contre 1 m 
«.r nnp A<r«Li,nn rtl ikv^io^^^ ^^is colonncs japonaises « Le» lOFces Japonaises en Bifina- ntml en retraite et a conduit 
?fn«."L o^i^n, H« fi;^ TII'^!^^ sont emparées, dans la nuit du nie. a-t-il déclaré, n'ont pas seule- - 
r r^f.« l'ff^^r,» ?.. v.«ïmln;!ï' «^ 18 mai. de 1» vill* de Chuki. ment occupe la route de Birma- 
ntonales de lAigcrie. est vivementi^j^p^ ^^ violents combats de nies.nie. mais elles peuvent en outre 

Les Japonais ont également pris la avancer vers Yunnan et Tchoung- 
, ^ vdle de Shanghsien. située au Sud- King. Apjes la conclusion victoneu- 

pi.oie   oe ggf  ^jç ChuJti. ei  poursuivent leun   

A première vue. la nouTella 
publiée ces Jours-ci. suivant 
laquelle M. Roosevelt, pre* 

sldent des £tats-Unl£. a adresaé 
ses vœux au Congres mondial 
des Juifs, peut paraître atiurU- 
Buntt;. On conçoit mal. en eitet, 
un chef d'Etat présentant sea 
souhaits à une assemblée de par- 
ticuliers. En temps normal c'est 
plutôt le contraire qui se pro- 
duit. 

Mais à y bien réfléchir. c«tte 
nouvelle n'est pas des plu* sur- 
prenantes et cela pour une foule 
de raisons parmi lesquelles deux 
se détachent particulièrement. 

D'abord Franklin Roosevelt a 
du sang juif dans les veines et 
il ne peut le renier. 

Ensuite, le president des Etati- 
Unls connaît toute l'Importance, 
la force pourraitnsn dire, des re- 
présentants de la race julva 
dans un état démocratique. La 
situation de M. Roosevelt est dé- 
]1 assez épineuse sans qu'il alUe 
encore se mettre à dos les des- 
cendants d'Israël qui, suivant les 
propres paroles du Président 
américain. « veulent aider lea 
Etats-Unis à gagner la ffuerre. 
tout en s'efforçant de rétablir 
les Juifs dans tous leurs droits >. 

I £t de leur faire des salama- 
lecs ! 

SI cela ptalt à M Rooaevelt. 
pourquoi y verrait-on un Incoo- 

jvénlent '.' Mais les Américains 
I s'apercevront un jour, qui peut 
i être très proche, de recreur 
qu'Us ont commise en ouvrant 
leurs portes sans restriction aux 
originaires de la Judée. Ils re- 
connaîtront combien ces der^ 
nlers sont néfastes dans un pays 
où. sitôt Installés. Ils s'accap^ 
rent de tous les leviers de com- 
mande pour mener l'Etat où bon 
leur semble, c'est-à-dire toujours 
dans la vole de leurs propres In- 
térêts. 

Dans tous les pays d'où Ut tu- 
rent chassés, les Juifs ont fait 

f Berlin. 20, — Le Haut Comman-, Dans le secteur septentrional dui^^f ravages. 
! dement de larmee annonce que le front de l'Est un groupe allemand | Avec la complicité d autres 
:i9 mai plusieurs attaoues alleman-ia brisé la résistanoe tenace de l'ad-i forces occultes, ils avaient trans- 
des, effectueee dans le secteur cen-i versaire et. en collaboration aveciformé ces Nations en Etats plou- 
tral du Iront de l'Est, ont e;e cou-1'anne aérienne, l'ennemi a été re-Hiératiques et l'on sait à quels 

jonnees de succès. Après avoir vam-ijete dune enclave où U s'était U^'^l-lablmes Us les avaient menées. 
eu la faible-réa«ançe opposée wu ire. Certaana pays se sont resaat- 
ii'rSS déllllémï^i^m^pu^fan      ""«^   contre attaque    boJcheviste.lsis à temps et se sont débarras 
?« c^^dt^^Ke'nfîeSïi SiftIoSs «ecut« de ""ks. a ,^, de cette terrible engeanc». 
dppmniere ligne oecupantala Ioisi<^^^ refoulée. Au cours de cette ac- p-jutres ont repère trop tard ta 
pluSiSrs A nts^d'aSS^Sc radier-tio"-,^ de leur mal et. avUls. dl- 
«ire.       "^ ^^ IJLfri   S S^x^ei^y ontTrîu ^[rninués moralement et physlque- 

Par l'action dea troupe» d'assaut, nouwau lOOprisonmers. ainai qu'un]ment. Us ont connu l'amertume 
nombre considerable de tués et de;de la défaite. 
blesses. •■ ••• 

(Ltre II suitt en Muiltme pas*) <Llr« <■ tullt «n (Muiieme i 

commentée a Vichy. 
On   fait  remarquer dans les mi- 

lletix    autorisés   que   le   pilote   de 
l'hydravion   responsable    de    cette-g^ancc dan» la direction du Sud-l agression devait se  rendre  parfai-iQjgg^ * «ucvt.i/u uu ouu 
tement compte qu'il enfreignait les. ' * I 
règlements de la navigation acnen-i ** 
ne.   Le   droit   international   Justifiel    Tokio. 20. — Mardi soir, le lieu- 
pletnement l'action de la patrouille tenant-colonel TakoCa. du déparic-i 

Emouvante manifestation : 
de loyalisme à la Martinique 

QUELS QUE SOIENT LES ACTES DE VIOLENCE 
QU'ELLE DEVRAn SUBIR LA POPULATION INDIGÈNE 

RESTERA AHACIËE A LA MÈRE-PATRIE 

(Lire la HNtt en tfeiMlèma aaae> 

UN BUREAU 

DES REQUÊTES 
aux Chefs de l'État 

et du Gouvernement 

Vichy. 20. — Pour protester con-lrecueiliu- devant le monument aux 
tre les prétentions américaines i»,morts. Une allocution, prononcée 
1 égard des Antilles et contre toute i par le président local de la Légion 
att£inte a 1"  •- ' ■■■-   —'      ' ... 
sur CCS lies. 
des  communes  de   la   Martinique 
accompagnes de délégations muni- 

Vichy. 20. — Le bureau des requê- 
tes au chef de lEtat et au chef du 
Gouvernement qui fonctionne avec 
fruit depuis quelque temps, est une 
instlttuLion destinée à, maintenir 
.sous une forme adaptée à la struc- 
ture nouvelle de l'Etat, le droiî 
trad:onnel de pétition cher aux 
citoyens français. 

Une partie dea lettres qui sont 
adressées au maréciial et au presi- 
dent Laval sont acheminées vers ce 
service, qui les classe et y donne 
les réponses appropriées. Ces jet- 

parfois émouvantes, sont tou 
a lâToùverainetrfranç^:^^ ?u accl^^é^ parU fouS ^t'e'v ^^ "'«'"^"f" «1' ^«^ ^'^''^ <=?^ 
les. les maires de la plupart aux cris de «MartSiqw friS«!i^lî.'="f:^'°'*'' '^" ^ ^ÎTTÏÎ"*^" *'^'*'' 
imunes  de   la   Martmique toujoura ! »   *"'""*""« "*°^*' |de  1 Etat  ou  du  chef  du  Gouver- 

clpales. viennent de se reunir spoi.- 
■anement â Fort-de-Prance. capitale 
de la colonie. S étant joints aux 
groupements légionnaires, ils foi- 
mèrent un cortege qui. drapeaux 
en tête, auxquels .se mêlaient dim- 
menses portraus du Maréchal, tra-i 
■ rr.sa   louie   la   ville   pour   aller   se 

touioun i m I . 
Ti rnrtAo* .. ^i«.*- --.-,,,.- .,„-inement.   qui   sont   pris  pour confi- 

le^?ai?^S OnnJi^t^SÎ^ÏJfr- dents des affaires privées les plus 

dame   et   prinoeaee   de   toutee  les 
autres vertus. 

tton par laquelle lit affirmaient que 
population de l'Ile restera indé- 

d'importants gains de terrain. 

Le D^ Gustave RAPPIN 
Directeur honoraire de l'Institut 
pasteur à Nantes, l'un ties plus 
grands biologistes français, ayant 
consacre sa vie à la lutte contre 
la tuberculose et le coincer, est 
mort iPh. Sipho) 

A LA CHAMBRE DES COMMUNES 

Violentes attaques 
contre la politique 

de Cliurcliill 
Le correspon-, Les reproches deS députés cot *t4 

Nya Dagliat I vraiment vifs et l'on alla même Jt^ 
ATlêhanda » communique les détaUsIt 

Stockholm.   30.   - 
dant londonien  du  -  --.,-  _-„-_-,  - , 
Allehanda » communique les detailslqu'a prétendre que ChurcfaiU 
suivants sur les derniers débats à|dulsait la guerre a lui aeuL 
la Chambre des Communes : Attlée. répondit qu il ne oompi^ 

ce  débat sur   la  guerre  a  duréînj^t  pag 5r„q_^oiL^°J!lf,';..5i!* H*Î 
deux  jours et   l'absence  de Cnur-i2^_^ 
Chili à' son début a fortement mé- 
contenté les membres. 

Su: Stafford Cripps a pns 
parole en lieu et place de M. Chur- 
cïiill ; il a déclare que ce dernier 
aecifiterait aux discussions du second 
Jour s'il 1 es'iimait nécessaire. A ce 
moment on entendit diverses pro- 
testations et des tris c Non. Non. 
Dictature ! ». etc. Les membres de 
la Chambre se sont également 
plaints de ce que Churchill les 
npghgeait et ont ajoute qu'il était 
mpoft.sible de discuter de la guerre 
»n l'flbeence du ministre de la Dé-; 
lense nationale. j 

C'est a Attlee qu'échut Ip devoir 
de   delendre   le   premier   mirustre. 

conseillers   mliitalrea   du 
gouvernement avaient leur voot a 
dire dans toutes les décislone sfaa- 
tcgiques que prenaient le gouverae- 

<Llre la Mjfts en «euit*nw «aae> 

LA   GUERRE    AÉRIENNE 

132 ouvriers et paysans 
allemands reçoivent 

la Croix du Mérite de guerre 
Berlin. 20. — La cérémonie olfl- 

ciellc   dnnwicee   précédemment   et 
aj   cour»   de   laquelle   la   Croix   de 

Un bateau turc coulé 

par un submersible i 
soviétique 

Istamboul. 30. — Le cargo ft mo- 
teur « Quatepe » Jaugeant 300 ton- 
nes a été torpillé la nuit dernière 
dans la Mer Notre, à rentré» dui 
Bosphore, per un sous-mann aovié*i 
tique. L'équipage compoAe de trois] 
memijree a pu éire sauvé. I 

Chevalier de la Croix de Mérite de 
Ouerre devait être décernée pour 
la première fois à un ouvrier, le 
contremaître Hans Hahne. au nom 
du Fuehrer, a est déroulée aujotn-- 
il'h-ai dans le cadre de la nouvelle 
chancellerie. 

La Croix de Mérite de Guerre 
de 1"" classe t été décernée à cent 
ouvriers de l'industrie de l'arnc- 
ment. à cina ouvrières de l'arme- 
ment, cinq mineurs, vingt deux 
paysans et ouvrlcra agricoles, cmq 
paysannes 

C'est un premier soldat décoré de 
la Croix de Chevalier de la Croix 
de Ouerre qui. ^r l'ordre du Push- 
rer a procédé à la remise de la dé- 
corât um de la Croix de Chevalier 
de la Croix de Mérite de Ouerre. 

(Ure la flWle en deuxMme aagc) 
Une vue généiale de PORT DE FRANCE à la Martinique, où se sont déroul^'s des mani/esiattons de 
toyansme cîtrcrs la France. (Photo Sado) 

Au-dessus du Havre 
et de Dunkerque, 

les Anglais ont perdu 
sept Spitfire 

L'attaque manquée contre le « Prinz Eugen » 
a déçu les experts britanniques 

berhn 20. — Le haut comman- mes En presence de cette perle. 
douent de l'armée publie les de-i i ennemi a fait demi-iour fuyant du i 
tails suivant* au sujet des batailles; côté de la mer. 
aériennes livrées pat des chasseurs) Vers 20 heures, des avions oei 
«lleatans eux formations brttanni- combat bntanmques de type léger. 
ques qui am survoie mardi la ré- escortes d'environ -îO appareils! 
giati côtière de la Manche : [Spiilire.  ont   essaye  d'attaquer   la| 

Une formation de chaaae bntan-; région côtière de Duiilterque Apiésj 
nique composée d'environ 30 avions; avoir lancé quelques txHnt>e£>. quiidOttawa « 
Spitfire a été forcée au comlMt au-ne causèrent que des degàt? mate- britannique 
dessus du Havre, par des chasseursI riels minimes, la formation bnian- 
«llemands. entre 15 h et \i h 30.'nique w heurta ft de puissantes ea» 
Les engagements aénena qui ^'enicadrilles de chasse aliemandes qui 
•ont suivis se sont déroulés ft -me descendirent en peu de temps 4 ap- 

laltltude variant entre 1300 »t «ODOipareila  Spitfire, 
mètres.   Au  cours  de ces combats, i   
I Spitfire ont été abattus en nam- i   cure la niHe en aemtwwe ae«e» 

i 

La nouvelle législation 
française 

I    aura pour objet 
la communauté 

Parts 20. — M B<*rtheiemy. Oar. 
de des Sceaux, .i lait à la preeee 
des declarations intéreasantes au 
sujet du projet de réforme Jtidl- 
ciaire. 

Le ministre précisa qu'il s'agia- 
5811 d'envifager deux questions : 
1"> Surmonter les difficultés Joui^ 
nallères ; 2"t Rebâtir ia Prance de 
demain. 

fl Ce deuxième point a poursuM 
1^ nunistre. représente un grand 
travail de politique interïeare et 
extérieure. IA nouvelle Justice sera 
irstaurée selon les projets du ma- 
réchal Petain Tout d'abord, une 
nouvelle legislation familiale sera 
rlaboree L'individu ne sera plus 
îobjpt vise pas le législateur ; ce 
fera la communauté % laquelle 11 
appartient, c'est-à-dire la famille et 
la patrie Avant peu le maréchal 
Pétain fera publier une loi destinée 
à protéger la famille et à. déiermt- 
r.cr ie rôle de la femme et de !& 
ni*re. L* marechnl Petain a or- 
dfxine retude de ces projets ». 

LE CANADA N'APPORTERA 
AUCUN CHANGEMENT 
DANS SES RELAHONS 

AVEC LA FRANCE 
.Amsterdam.   20    —   On   mande 

service d'Informationa 

M. Mackensie King premier nu- 
nlatre a déclare mardi au Parle- 
ment canadien que son souvem». 
ment avait décidé de n'apporter au- 
cun changement immédiat à tes 
relations avec le gouvememmt 
françato de Vloby. 


